
HOMELIE DU 29e DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE (Année B) 
Is.53,10-11 / Ps.32 / Heb.4,14-16 / Mc.10,35-45 

 
Journée missionnaire mondiale 2018 : ‘’ Des cœurs brûlants, des pieds en marche ! 

’ 
Frères et sœurs, 
 
en ce jour de prière et de sensibilisation à la Mission chrétienne, demandons à Dieu de nous donner 
une âme de missionnaire. Car, pour un chrétien,  la mission ne peut  être déléguée à tel point qu’il en 
serait personnellement totalement déchargé. Non, nous sommes tous responsables devant le Christ de 
l’annonce explicite de son Evangile aux hommes et aux femmes de ce temps. Chacun de nous est un 
ambassadeur du Christ là où il vit ! 
 
Encore une fois, ni le prêtre, ni le diacre, ni le catéchiste, ni le missionnaire lointain, ne peuvent annoncer 
Jésus à votre place. Ils sont les témoins du Christ au titre de leur baptême et de leur consécration 
ministérielle, mais vous l’êtes tout autant au titre de votre consécration baptismale. Le Christ a besoin 
de vous, le Christ compte sur vous, comme le maître de la vigne qui embauche ses ouvriers  pour en 
prendre soin et la vendanger en temps utile. 
 
A toutes les époques, le témoignage de la foi a été difficile et parfois dangereux. Ne croyons pas vivre 
une époque exceptionnelle. Si elle l’est, c’est seulement sur le plan de la mondialisation des idées et 
des comportements. Comme cette mondialisation est pour l’instant aux mains de sociétés très 
sécularisées, il peut nous sembler que l’indifférence religieuse et l’athéisme pratique est en passe de 
gagner toutes les sociétés dans le monde. Et, en effet, les médias, spécialement le cinéma, se mettent, 
de plus en plus souvent, au service de cette transformation libérale des comportements individuels et 
sociaux. Que de films et de téléfilms portant sur la pratique des actes homosexuels,  l’euthanasie, les 
mères porteuses…, ou incluant ces thèmes. A tel point que l’enseignement moral de l’Eglise est plus 
facilement tourné en ridicule et critiqué. Les chrétiens risquent alors de ne plus faire le lien entre la foi 
et la recherche du bonheur. La tentation est alors grande pour eux d’opposer l’enseignement de 
l’Evangile et celui de l’Eglise. Le relativisme moral semble alors même en mesure d’entraîner un 
relativisme de la foi. Si toutes les mœurs se valent, pourquoi n’en serait-il pas de même pour les 
religions ? Cela va si loin, qu’une inquisition laïque s’est instaurée peu à peu qui va jusqu’à accuser les 
religions – et donc les croyants – de tous les maux de la terre. 
 
Face à cette déliquescence de la raison et du bon sens, nous chrétiens, réaffirmons notre bonheur de 
croire. Nous osons proclamer notre foi en Dieu créateur et en l’incarnation de son Fils unique Jésus 
Christ. Nous proclamons que tout homme peut parvenir à la connaissance de Dieu par l’usage de sa 
raison, et que la Révélation de Dieu est destinée à tous les hommes de bonne volonté. Nous sommes 
les témoins joyeux et infatigables de faits historiques qui ont vu Dieu faire alliance avec les hommes. A 
la suite du peuple juif, nous portons ce trésor de la foi à bout de bras comme une lumière de vie qui doit 
éclairer la marche de tous les peuples de la terre. Aucun refus, aucune moquerie, ni aucun acte de rejet 
ne peut venir à bout de notre patience et de notre persévérance. Tous les saints Apôtres ont ainsi été 
avant nous les témoins de la foi jusqu’au martyre sanglant. Toutes les générations ont vu de tels témoins 
se lever et persévérer jusqu’au don généreux de leur vie. Avec eux, nous redisons aujourd’hui que le 
plus beau témoignage rendu à Dieu est celui de l’amour du prochain dans la vérité. La figure de Jésus 
est le modèle indépassable du visage que Dieu a voulu manifester de lui-même aux hommes. Celui du 
serviteur souffrant qui donne sa vie sans protester ni murmurer. Celui du serviteur universel qui a donné 
sa vie en rançon pour la multitude. 
 
Frères et sœurs, en ce jour de prière et de solidarité matérielle avec les jeunes Eglises, spécialement 
celles de l’Afrique, n’ayons pas peur de vivre, avec clarté et liberté intérieure, tous les aspects de notre 
foi. Laissons l’Esprit – Saint nous inspirer les gestes et les paroles nécessaires pour que le Christ soit 
connu, aimé et servi par le plus grand nombre. Renonçons à toute forme d’amour propre et de discrétion 
exagérée. Soyons aussi lisibles que possible dans notre fidélité quotidienne aux œuvres de la foi. Ne 
faisons pas en sorte que quelqu’un puisse, un jour, nous reprocher de ne pas avoir suffisamment vécu 
en enfants de lumière et d’avoir ainsi rendu obscur et illisible le beau message de Jésus, le Christ, notre 
Dieu fait homme.  
 
Au contraire, vivons toujours et partout en fidèles disciples et témoins de Jésus, notre Dieu et notre 
ami ! 
                                                                                                                       Amen. 



 


